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0 « i cherche sa vie. la prrd : qui consent A 
.<a perdre pour Dieu, qui est la vie par excel­
lence la trouve. 
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Ulever Penfant, c'est diriger chacune de ses 
facultés naissantes vers cette divine lumière, 
fui s'appelle Jésus-Christ ; c'est le former en 
tien, et former Dieu en lui. 
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(Elections 
Municipales 

(Nota sommes A deux jours du scrutin.. 
/ Ce qui nous trappe tout d'abord, c'est 
i e calme relatif que présente presque par­
t o u t ce qu'on est convenu d'appeler la 
r lutte électorale ». 

Au moment où cette lutte devrait battre 
jaon plein elle ne bat que d'une aile. 
I La principale cause de cet adorjrisne-
«nent des mœurs politique» vient des socia­
l istes . 

Manifestement la foi socialiste s'en va. 
Les masses ouvrières se détachent des 
dogmes et des Pontifes de la Sociale. 

A Lille, l'annonce d'une gTrrande confé­
rence avec la « présence assurée » des ci­
toyens DeJory et Ghesquière, ne passionne 
plus le public. Les séances ne font plu» 
.«•cette. Ces t à ce point que les deux 
fPontifea, pour attirer l a foule, doivent 
ajouter des numéros sensationnels au pro­
gramme. Il y aura des intermèdes de 
cinéma, annoncent-ils. Comme cela, i ls 
espèrent avoir du monde. 
( Ah 1 Ils sont finis, bien finis, les beaux 
temps où la* foi social lsU faisait de» mi-

Vreete», on les rmritttudee prolétarienne» 
«'entassaient pour écouter bouche bée, 
pour applaudir avec frénésie les belles 
promesses qu'on leur faisait pompeuse­
ment d^un âge d'or où, grâce au Socia­
lisme triomphant, le peuple nagerait dana 
le bonheur. 
! Le social isme a triomphé A Lille, i l y a 
régné pendant huit ans, et sans améliorer 
en rien le sort des travailleurs, il a s i 
•mal géré les intérêts de tous que son pas-

Iaage a été une vraie calamité publique. 
Quatre ans de plu», c'était la banque-

; route. 
1 Et qui aurait payé les frais T L» tra­
vail, les travailleurs, ceux qui produisent 
«n peinant et tr imant 

A Houplines, le socialisme a triomphé 
nnssi et régné en maître en la personne 
de Sohier, ami désintéressé et dévoué de 
fouvrier. 

On sait ce qu'il en advint. 
A Roubaix, où les fâcheux souvenirs de 

l'administration de ce pauvre Henri Car-
Tfttte, ira malheureux illettré porté à la 
*Mirie par l a foi aveugle des foules socia-
ftste», demeurent accablants pour le Parti, 
les camarades font bien une guerre achar­
née à M. Motte, mais la pure doctrine de 
la Sociale n'entre poux r i e n àAna c e t t * 
juerre. 

C'est l'appel aux passions brutales, aux 
naines de classe, aux instincts d'envie, qui 
jfait le fond de la campagne. 
* Ou bien on cherche à rajeunir le su­
ranné, le démodé, le stupide et odieux 
«anticléricalisme. 

Voici, par exemple, pris au hasard, le 
litre d'un article de l'ordurière feuille de 
.combat du socialisme roubaisien : « Les 
randid-ats des corbeaux et des vautours, 
de la <t Croix », du « Pèlerin », de la Jau­
nisse, de la « Petite Feuille Catholique », 
du « Journal d e Roubaix » et de 1' « Of-
jftee central ». 
r C'est long et bëte comme un discours 
Jdu citoyen Saint-Venant. 

Comment voulez-vous que de telles ren­
gaines, ineptes, usées jusqu'à la corde, 
électrlsent les masses ouvrières ? 

« Il fut un temps, écrivait dernièrement 
la .< natai l le Syndicaliste. », où les tra­
vailleurs se passionnaient encore pour ces 
.aortes de dlecnssiona... Mais se remettre à 
bouffer du curé 1 Ah I non I... ce n'est pas 
,1a solution A la vie chère. » 

La solution à la vie chère, c'est d'abord 
une bonne administration des deniers 
publics. 

' Les ouvriers commentrent à comprendre 
que si l'on dilapide l'argent de tous, 
comme à Tourcoing, où le fr . \ Dmn pré­
sidait une vraie gabegie, comme jadis à 
PJkMfceix et à Lille, du temps des incapa­
bles barrette et Delory, c'est sur c m , 1rs 
travailleurs, que retombe en définitive la 
note à payer. 

Quand on confie ses affaires à quelqu'un 
la première précaution à prendre est de 
choisir un mandataire sûr et capable. 

Or, qu'on examine partout les listes de 
nos amis ou alliés, progressistes, libéraux 
et catholiques, et l'on verra qu'elles se 
composent d'hommes d'une intégrité par­
faite, d'une grande expérience des affaires, 
d'un désintéressement notoire et d'une 
^Bjmtteté d'autant plus garani-e qu'ils s» 

rapprochent davantage de l'idéal chré­
tien, auquel on ne peut se conformer sans 
être intègre et dévoué. 

Que tous nos lecteurs donc qui sont 
électeurs, ouvriers ou bourgeois, aient le 
bon sens de choisir ces hommes pour leur 
confier les affaires municipales, qui sont 
leurs affaires aussi, car tous les citoyens 
y sont intéressés. 

Que partout, en ville et au village, on 
vote avec ensemble pour la liste se rap­
prochant le plus de nos croyances loyale­
ment pratiquées. 

Cest le « critérium » l e plus sûr à tous 
les points de vue, 

DEM. 

A NOS CORRESPONDANTS 

A l'occasion des élection», nous Infor* 
mens no» coi r—pendants que, SAUF AVIS 
CONTRAIRE REÇU A LILLE AVANT DI­
MANCHE, nous tour enverrons lundi pro­
chain et ta lendemain du ballottage autant 
d'exemplaires du Journal que les autre» 
Jours. 

Si no» correspondant» désiraient rece­
voir «es tour» là un nombre de Journaux 
plus important encore, lia rouaient Mtn 
nous an aviser I» plus tôt possible. 

New» le» prien» d'en aviser tos colpor­
teurs, afln que les léauttai» de» élection» 
•oient distribuée lundi S et lundi 13, sans 
aucun retard. 

Gazette du Nord 
•vw Mardi, à onze heures, a été célébré, 

à PSRENCMIES, le mariage de Mlle Emi­
lie Lambin, fille de M. Louis Lambin, con­
seiller municipal, avec M. Auguste Hat-
luln, propriétaire A Quesnoy-sur-Deûle. 

Le chœur était décoré de tenture» 
bleues et brillamment illuminé. 

L'orgue était tenu par M. Decroos, pro­
fesseur à Lomme, prix du Conservatoire 
de Lille. M. Paul Lambin, frère de la ma­
riée, a chanté avec talent r « Hosanna », 
de Grenier. 

Les jeunes filles de la Réunion domini­
cale, dont faisait partie la mariée, ont 
parfaitement interprété le « Souvenez-
vous », de M assené t. 

M. Jeanson, maire, en présidant aux 
formalités civiles, avait exprimé ses vœux 
de bonheur aux jeunes époux et adressé 
ses félicitations A leurs parents, qui ap­
partiennent à deux des plus vieilles fa­
milles de la région. 

v w Mercredi, A onze heures, a été cé­
lébré, en l'église N.-D. de Lourdes, A 
HAZEBROUOK, le mariage de Mil» Ma» 
ris Jeanne Coarecht, fille de M. et Mme 
Alphonse Gobrecht, avec M. Albert Du-
eroquet, cultivateur, section du Souve­
rain, à Hazebrouck. 

Le consentement nuptial fut reçu par 
M. l'abbé Nory, préfet de discipline A 
l'Institution Saint-Jacques, qui prononça 
une allocution très délicate. 

M. le curé Neuville célébra l a messe. 
Assistaient dans les stalles, MM. les vi­

caires de Notre-Dame, M. Lippens, cha­
pelain du Sacré-Cœur, M. Hidden, supé­
rieur et M. Lefheiter, professeur à l'Insti­
tution Saint-Jacques. 

M. Gombert, beau-frère du marié, joua, 
au cours de la messe, plusieurs beaux 
morceaux et M. Houvenaghel, chantre de 
la paroisse, exécuta quelques motets choi­
sis. 

w On nous annonce les fiançailles de 
M. Félix Lorthiol», fils de Mme Lorthiois-
Lepoutre, de CROIX, avec Mil» Yvonne 
Plouy, fille de Mme Plouy de Goër, de 
ROUSAIX. 

ECHOS 
VACANCES D'EMPLOI 

DE SOUS-OFFICIER RENGAGE 
Il existe des vacances, au 3« chasseurs 

a pied à Saint-Dié ; au 29» chasseurs à 
ipied à Saint-Mihiel ; ai» 45* d'infanterie 
à Laon ; au 69* à Toul ; au 74» à Rouen ; 
au 101* à Dreux et à Saint-Cloud ; au 17* 
d'artillerie à la Fère ; au 39» à Toul ; au 
;> groupe de campagne d'Afrique a la Ma-
nouba. 

ACTES DE COURAGE 
Des mentions honorables ont été accor­

dées à MM. Lebpn chef porion ; Katosski, 
Marian, Saleski, François Brehin ; une 
lettre de félicitations est adressée à M. 
Catsâtn. 

Tous ces mineurs travaillent à la fosse 
l'Enclos (Mines d'AnxIn). Il» ont porté 
secours le 30 niai Util à deux ouvriers 
ensevelis dans un ébouIemenL 

Mutuelle des Instituteurs libres 
DU NOBD 

Les instituteurs libres du Nord fêtaient 
hier, à Lille, le 25* anniversaire de la fon­
dation de leur Mutuelle. Ils se sont ren­
contrés plus nombreux que les autres an­
nées A la messe célébrée en l'église Saint-
Joseph, à l'assemblée générale et au ban­
quet, au Cercle Saintr-Loula, rue du Mar­
ché. 

Pendant la messe, dite par M. l'abbé 
Bogsert, vicaire de la paroisse Saint-
Joseph, le R P. Louis, prieur des Domini­
cains de Saulchoir, a entretenu les insti­
tuteurs de la sublimité du rôle de l'insti­
tuteur catholique, a notre époque d'a­
théisme officiel. 

L'assemblée générale était présidée par 
M. Francis Membre, président de V Asso­
ciation, ayant à ses cotes MM. le chanoine 
Bernot, les abbés Bonduel et Gennevoise, 
inspecteurs diocésains, MM. Capon, vice-
président, Wiart, secrétaire, Gallet, tré­
sorier, et les autres membres du bureau. 

Dans une courte allocution, M. Membre 
a remercié MM. les inspecteur» diocésains 
de l'intérêt qu'ils témoignent à la Mu­
tuelle et souhaité la bienvenue à ses col­
lègues ; puis M. Wiart a lu un rapport 
sur le fonctionnement de r Association, ses 
progrès et les services qu'elle est appelée 
à rendre à ses metabres, et M. Gallet a 
exposé la situation financière. 

Deux cent cinquante instituteurs libres 
assistaient au banquet, présidé par M. 
Florent Binauld, conseiller général. 

A la table d'honneur s e trouvaient, au­
tour de M Binauld, le R. P. d'Aubigny, 
M. Francis Membre, M. le chanoine Ber­
not, M Daubresse, le R. P. Louis, MM. les 
abbés Bonduel et Gennevoise, les abbés 
Desmarcheher, curé de Saint-Joseph, et 
Delamaide, vicaire à Saint-Pierre-Samt-
Paul, Scalbert, et les membre» du bureau 
de l'Association. 

M. le chanoine Bernot a pris le pre­
mier la parole, pour s e faire l'interprète 
des instituteurs en remerciant M. Binauttt 
des témoignages de sympathie qu'il donne 
aux membres de l'enseignement libre. En 
retour, dit-il en terminant, le dévouement 
des instituteurs vous est acquis. Comme 
les soldats du Petjt Caporal, la veille 
d'Austerlitz, lui étaient dévoués, ils sont 
tout A voué, et mieux qu'eux,... car vous 
êtes plus grand que Napoléon I 

La R. P. d'Aubigny a rappelé les pre­
miers temps de l'Association... Placés, 
dit-il, entre renseignement officiel, qui 
vous jalousait, et l'enseignement congré-
ganiste, qui vous dominait, vous vous de­
mandiez s'il y a/rait pour vous place au 
soleil. La Providence de Dieu ne vous gar­
dait-elle pas pour sauver un jour de la 
ruine renseignement primaire catholique? 

Les lignes d'avant-garde ont été fau­
chées dans la bataille ; mais vous étiez 
en réserve pour tenir jusqu'au bout. 

L'histoire redira les hécatombes pério­
diques d'écoles fermées, de congrégations 
spoliées, de maîtres exilés, d'immeubles... 
attribués à d'autres que leurs proprié­
taires. 

Mais elle dira aussi, pour l'honneur de 
l a générosité et du dévouement catholi­
ques que chaque école a été rouverte, cha­
que maître exilé remplacé, chaque grou­
pement d'enfants rassemblé. Et la Franc» 
bénira la légion des instituteurs libres qui, 
avec la modicité de leurs ressources, mal­
gré des offres parfois séduisantes, ont con­
sacré leur carrière et leur vie A la cause 
de l'enseignement chrétien et au salut des 
familles catholiques, au noble devoir de 
faire de bons chrétiens et de vrais Fran­
çais. 

Le P. d'Aubigny a salué, pour finir, 
tous ceux qui ont favorisé le développe­
ment de l'Association : M. le chanoine 
Bernot, MM. Bonduel et Gennevoise, les 
regrettés MM. Michel, Gouchouron et Pé-
labon, le sympathique M. Membre et ses 
dévoués auxiliaires, enfin Mgr Lasne, Mgr 
Carton, M. Daubresse et M. Florent Bi­
nauld. 

De vifs applaudissements — est-il be­
soin de le dire ? — ont accueilli ces toasts, 
comme celui de M. Membre, qui s'est plu 
à dire combien l'Association est recon­
naissante à sa bienfaitrice de la première 
heure, Mme Binauld, A son digne fils, à 
Mgr Carton, A MM. les inspecteurs diocé­
sains, au R. P. d'Aubigny, fondateur de 
l'Association, et à ses membres hono­
raires. 

Après quelques mots de M. Daubresse, 
M. Binauld a prononcé un discours très 
goûté pour rendre hommage au dévoue­
ment inlassable des instituteurs libres, 
leur apporter ses encouragements et les 
assurer de sa cordiale sympathie. 

Comme M. le chanoine Bernot avait dû 
partir, M. Florent Binauld, aux applau­
dissements unanimes, a déclaré, à l'occa­
sion du 25* anniversaire de la fondation 
de l'Association, prendre sous sa respon­
sabilité d'accorder congé aux écoles'libres 
le jeudi de la Pentecôte. 

Une tombola a été tirée à l a fin du ban­
quet. 

de juin à septembre, entre Abanconrt 
Cl BOQgfl. 

Ligne de Montérolier à Bueny et Clerc*. — 
M L « t a 6986 n'assurera plus le service des 
TOgjgeura, le mercredi, entre Clore© et Roee-

„<U??? d'Amie»» * Tergnier et Laon. — Ain-
61 quil est dit plus haut, le train 1257 sera m °" correspondance à Chaumes, avec le 
tram 3406, vers SainWust 
« i * , r a l t l 1256- partant de Tergnier a 11 heu-
i i L . n entrera plus à Longueau ; de VU-
îers-aretonneux, Q sera dirigé directement 
6°£Amlen», où 0 arrivera à 13 h. 16, pour 
correspondre immédiatement avec les train» 
25L I f Crea- ^ v o r s Arras et le tram ra­
pide 9, vers Calais 
. - T ^ ^ u - p o s t e 1270 sera retardé de 8 mtou-
ÎSL * L S o n l^Part 28 h. 28) à Tergnier (ar­
rivée à 23 h. 07). -

1^ train 1278 Calaie-Bâle d'été sera avancé 
de 13 minutes au départ de Calais-Maritime 
(départ 13 h. 07) ; sa marche sera accélérée 
et son arrivés A Laon sera fixée à 16 h. 21, 
an lieu de 16 h. 41. 
* Comme conséquence, le train 1263 aura, en­
tré Ham et Tergnier, du 1er novembre au 31 
décembre, une marche différente (avancée de 
15 minutes) de la marche quil aura le reste 
de 1' armée (départ de Hem, -15 h. 47 ; ar­
rivée à Tergnier, 16 h. 14). 

Ligne de Oomplègne à Amiens. — Le train 
1171, de Compiegne A Amiens, desservira le 
po.nt d'arrêt facultatif de Pouillanoourt et 
n'arrêtera plus A celui de Gratibus-Mares-
moutiers. 

Ligne d'Arrs» t Doulient. — Le train 1738 
desservira le point d'arrêt d'Achicourt. 

Ligne de Oanaplec-LongroyOamaohes. — 
La TréperL — Le train 1744, partant de Long-
pré à 19 h. 06, mis en marche tous les jours 
et toute l'année .entre Loogpré et Oisemont, 
aura lien, C titre-d'essai, tous les joursf entre 
Oisemont et MartaintveviUe-SaintrMaxent, du 
1er juillet an 30 septembre. Entre Martainne-
ville-Saiot-Maxent, Longroy-Gemaches et Le 
Tréport, le train 1744 continuera à être mis 
en marche comme actuellement les diman­
ches et fêtes, du 1er Juillet au 30 septembre. 

Ligne» de Llllc-Touroolng' Mouaaran-Reu-
balx-Touroolng-Halluin. — Le train 2579 des­
servira Flves-Saint-Maurice (7 h. 33-7 h. 34). 

Le train 2282 sera retarde de deux minutes 
sur le parcours de La Madeleine à Tourcoing 
(départ 7 h. 27, arrivée 7 h. 46), afln d'aug­
menter son battement à La Madeleine, avec 
le train 2206, venant d'Hazebrouck. 

En vue de faciliter le service en gare -de 
Lille, à des périodes chargées, lie point de 
départ et d'arrivée des trams supplémentai­
res du service direct à destination ou en per­
manence d'Ostende, sera, à titre d'essai, re­
porté de Lille à Tourcoing. En conséquence, 
les trains suivants ne seront plus mis en 
marche, pendant la saison balnéaire, sur les 
parcours ci-après : 

£509 (été, départ 11 h. 16) ; 2515 (été, dé­
part 20 h. 26) ; de Lille A Tourcoing. 

2506 (été, départ 8 h. 45), 2520 (été. départ 
19 h. 02), de Tourcofcig à Lille. 

Ces mesures permettront de réduire a huit 
minutes le stationnement en gare de Lille des 
trains rapides 306 et 320 sur Paris. 

La marche des trains suivants sera accélé­
rée sur tas parcours ci-après : 

899, rapide, de Lille & Roubaix 
317, rapide, de Lille à Croix-WesquehaL 
306, rapide, de Roubaix à Lille. 
320, rapide, de Roubaix à Lille. 
Le train 2543, partant de Lille à 16 h. 22. 

n'entrera plus & Tourcoing : Il prendra le 
numéro 2489 et sera dirigé par le raccorde­
ment de Tourcoing-les-Fiencs vers Menln, où 
il arrivera a 17 h. 06, au lieu de 17 h. 18. Le 
train 2489 ne relèvera plus, par suite, la cor­
respondance du tram 2530, venant de Mous-
cron. 

En remplacement du train 2488, partant ac­
tuellement de Menin & 17 h 59, il sera créé 
un train 2482, qui partira de Menln à 15 h. 05, 
après avoir relevé la correspondance des 
trains de l'Etat Belge venant des directions 
de Rorders, Courtral et Hazebrouck. Ce train 
desservira Roncq; Halhiin et Tourcolng-les-
Francs et arrivera à Tourcoing A 15 h 38, 

,où il correspondra immédiatement an train 
-2536 vers Lille, et 2541, vers Mouscron. 

Comme conséquence de l'organisation du 
train 2482, le train 2484 aura son départ de 
Menin, «tardé de 16 h. 03 à 17 h. 16 : il n'ar­
rêtera plus aux points d'arrêt du Penegrln, 
Pied-de-Bœuf et Blanc-Seau, ni à Fives-Saint-
Maurice ; son arrivée à Lille sera reportée de 
17 h. 11 à 18 h. 08. 

Comme conséquence de la modification du 
train 2488, le train 2486 sera avancé de 13 mi­
nutes au départ de Menin (départ, 18 h. 13) 
et entrera à Tourcoing (18 h. 54), où U cor­
respondra immédiatement au train 320 vers 
Lille-Paris, et au train 2557, vers Mouscron. 

(A suivre). 

COUSES DE LILLE 
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MODIFICATIONS 

AUX HORAIRES DES TRAINS 
à. partir du 1* 

(SUITE) 

Ligne d'Amlenc à Abenoourt et Rouen. — 
Le service du train 1200,à la halte de Préaux-
Isneauvlile, &era assuré par la gardienne de 
la halte. 

Le train de marché 1220, mis en marche les 
lundis et jeudis, sera avancé de 27 minutes 
sur lo parcours de Rouen à Serqueux, afln 
de correspondre à cette gare au train d'Etat 
se dirigeant vers Dieppo (départ de Rouen, 
10 h. 33 ; arrivée a Serqueux, 11 h. 56). 

Afin do faciliter aux voyageurs de la ré-
(Tion de Rouen poTt.eur de billets d'excursion 
du Tarif (;. V. 6, chap.III. les voyapeurs vers 
Ku et. i r Tréport aaront admis* à l'aller dans 
le train l'̂ OO de Rouen à Alvuicourt (départ 
il<- Rouen, U heures), l'M' et HM' d'Abancourt 
au \ P port. 

Au retour, dans le train MPt ihi Tr--r<«rt .1 
1 Abuncourt et 1213 prolongé les dimanches et 

La 3* réunion aura lieu dimanche 5 mat, A 
3 heures précises. 

Voici la liste'des engagements I 

•TIX de la Ly« (Plat-Handicap) 3.090 fr. — 
MM. L, Cross, Lady-VUlers M Ata Troll ; 
E. Hassebroucq, M. de Chaooran ; A. de Bel-
legarde. Ketty III ; H. de Mumnv Arcole II, 
Ioemino et Vert Vert III ; Ed. Gauthier, Pièce 
d'or ; H. Remy, Irlande : H. Say, Ma Lulu 
Girl ; Bara, Mazarln ; R. Perlac, Savate ; 
A. Gurdjian. Cicérone II ; A..Guttin. Roi d'Ys 
IL — 14 engagements. 

Prix de le Société d'Encouragement (Plat). 
3.000 fr. — MM. Champion. Madelon et Har-
gicourt : Vte P. Dauger, Himalaya ; H. de 
Mumm, Discobole et Galathès ; J. des Forts, 
Menuet III ; Félix Petit, Saint-Jean; A. Gurd­
jian, Cicérone II ; R. Ballière, Damoiselle ; 
N. G. Cheremeteff, Fils du Ciel ; O. Smets, 
Fiametta. — 11 engagements. 

Prix du Nord (Plat). 4.000 fr. — MM. Cham-

Ëlon, Madelon ; H. Remv, Prior II ; H. de 
[umm. Tabouret et Orge II ; A. Gurdjian, 

Cicérone II ; L. Cross, Jeune Turc ; L. Bara, 
Mazarin. — 7 engagements. 

Prix de la Deoto (Trot monté). 1.500 fr. — 
MM. Abel Bassigny, Pochade ; C. de Waziè-
res Apiès-Midj» ; M. Auberge, Introuvable ; 
P Godet, Incognito et Ibérie ; CostenobeL 
Jéricho : J. Dubrulle, Indépendant ; H. Le-
febvre, Irish Joê. — 8 engagements. 

Prix du Paddock (Steeple-Chase) A vendre 
aux enchères. 2.000 fr. — MM. Jean d'Har-
court. Arpenteur ; L. ^Bossut, Basianac et 
Wuikbourne ; B. Fenwick, Bembo ; De la 
Brunetière, Le Conscrit ; A. Foacler, Ar-
ghoun ; Gaston Dreyfus, Crémant ; L. Bara, 
Le Bréau ; J. des Forts, La Valllère H ; H. 
Say Segré ; G. Deschamps, Auscitain ; De-
feyer, Noël III ; P. de Courcelles, Majorai ; 
F. Petit. Helore et Kaboul II. — 15 engage­
ments. 

Prix Capucine (Trot monté ou attelé). 
1500 fr. — MM. J. Hauchard, Foggia ; L. 
Tacquet, Ideo ; P. Godet, Ibérie ; H. Chois-
selel, Isly : M. Smeets, Hussard ; Ch. Hetroy, 
Iris ; P. Dubus, Héliade : J. Richart, Gladia­
teur ; Dufeutrelle, Avenir • <;. de Wazières, 
Gourmand et Ilypie ; R. Finut. Hiéra ; O. 
Caroulle, Gamin: F. Devenyns, Hélène d'Eu ; 
p Chaquet, Haubourdjiiofae. (irepor Wilkes 

RaprÉstotanldi (fOmnsrci RoitftaisitD 

parmi las Tiotimes du "Taxas" 

Des nouvelles parvenues j e u * A Rou­
baix ont confirmé le bruit suivant lequel 
un représentant de commerce très connu 
sur la place avait trouvé la mort dans la 
catastrophe du « Texas n, survenrae dans 
le golfe de Smyrne. 

Cette victime est M. Henri Boudtaert, 
Agé de 41 ans, originaire de Lauwe (Bel­
gique) où habite encore sa vieille mère 
âgée de 84 ans ; i l était venu très jeune 
A Roubaix où il avait été employé dans 
plusieurs maisons de négoce de tissus. 
Il avait ensuite été voyageur de com­
merce pour quelques firmes importantes, 
puis avait orée un bureau de représenta­
tion A l a commission. 

M. Henri Bouokaert avait son comptoir 
rue du Grand-Chemin, mais il était pres­
que toujours en voyage. 

Il était revenu au mois de mars d'un 
voyage aux Inde» anglaises II était re-

Parti le 8 avril dernier à destination de 
Asie-Mineure et s'était embarqué le sa­

medi 13 avril à Marseille pour Athènes 
d'où il était partr pour Smyrne, d'où il 
devait se rendre à Salonique. 

M Bouckaent avait autrefois fait partie 
de la société d e gymnastique la Roubai-
sienne et de l'Aviron. Il avait même rem­
porté le championnat du monde A 4 ra­
meurs. 

Le corps du défunt a été repêché. Nous 
croyons satoir que ses amis s e préoccu­
pent de le faire revenir à Roubaix. 

tins s'est prodxnte Jeudi, a. 
et demie. 

U laisse sept enfants. 

• i« ^oaHaed-

Trois wagons «n 
A WATTIQMIE» 

Mercredi après-midi, trois wagons &*t»E 
train de marchandises, qui se d l r l g s * » 
ers Lille, ont subitement pris feu entre Ja* 
gares de Seclin e t de W a n g n i e s . 

Le garde-frein ayant aperçu rinoanoae, 
fit aussitôt arrêter le train. 

Les wagons, qui contenaient des éton­
nes de lin, furent isolés et conduits e n 
gare de Wattignies, où le» pompier» vin­
rent éteindre le feu, non sans peine. , 

On croit que le feu a été communion» 
par une étincelle de la chemisée d u e 
train qui a croisé le train de marchan­
dises entre Wattignies et Seclin. 

Deux wagons ont été complètement •*-
fruits, le troisième fort endommagé. 

Les dégâts s'élèvent A une somme Im­
portante. - . • - ' . «.«4—-

- w m v : : w » w » -

Moteurine 
la meilleure des Essences perce i 
qu'elle est la plus homogène. 

L'accident de la foodriie Bondt 
A ROUBAIX 

Mous avons relaté l'accident survenu 
mercredi soir A' la fonderie Bondt, ru» 
JacquarL Un ouvrier, Joseph Deweirdt, 
54 ans, avait été atteint en pleine figure 
par le» débris d'un ventilateur qui avait 
éclaté. 

Transporté d'urgence à l'hôpital de fa 
Fraternité, Joseph Deweirdt y a passé une 
nuit et une journée au milieu d'atroce» 
souffrances. 

L'issue fatale que redoutaient les méde-

Le f$u dan» une brasserie 
A HAUTMOMT ".. .7, ',..:". 

Le tocsin mettait toute là vlDe en, ****[ _ 
mercredi dans la matinée. —je"' - !— »• 

Le feu venait de se déc larenJrla bras­
serie Dartevelle et Cu , dana u n .grenier; ' 
servant de magasin A grains et de débar­
ras. 

Pour se rendre maîtres du feu, qui eeur 
vait dans les sacs emmagasinés, les pOjn-,.„ . 
niera durent procéder A l'enlèvement n e , . . . _ 
tout le stock. 

Après plusieurs heures d'efforts .tpMf- •„". 
danger était conjuré. - -•> «c 1 

Les pertes, assez importante», sont -
couvertes par une assurance. 

On ignore les causes du sinistre. 

»*»%*» :-: «eete»"1 

Un ballon venant de Dour 
atterrit dans une prairfei . 

A AtlDIOHIES-LEZ-BAVAV 

_ _ 
Mardi soir, vers 7 heures, un ballon, 

venant de Dour et monté par quatre pas- . 
eagers belges a atterri près de l a cha ­
pelle de Saint-Lambert, dan» la prairie; 
attenante A la ferme de M. Légat. 

Quand ils furent près de toucher terre, 
les aéronautes lancèrent de la neertré.. ; 
leur corde dit « guide-rope » qu'une aov-
zaine de curieux saisirent, f»vpr4jÉritl 
ainsi la descente du spbérique. - -, - -

A la foule qui les acclamait le» voya­
geurs déclarèrent qu'ils araient accorn'-'"' 
pli en une heure leur superbe randonnée. 

Recueillis par un auto, ils sont reper1 

tis dans la nuit pour Dour. 

Les Elections Municipales 
D U 15 M A I Î O I S 

A MAtTBEUGE 
Les affiches électorales viennent de faire 

leur apparition aujourd'hui, jeudi. 
C'est A peine si l'on cause de ces élec­

tions, qui ont lieu dimanche : et pourtant 
il semble que la lutte sera chaude, car de 
nombreuses listes seront en présence 

AHAVELUY 
Contre la liste du maire sortant, le ci­

toyen Descarpenfcries, qui s'est si souvent 
signalé à l'attention de ses administrés 
par ses arrêtés grotesques et son secta­
risme outré, une liste socialiste dissi­
dente, se déclarant partisan de toutes les 
libertés et ayant A sa tête le propre ad­
joint au maire, sollicite les suffrages des 
électeurs. 

Une candidature libérale a surgi é g a l e 
ment : celle de notre vaillant ami Clodo-
mir Parent, cultivateur, ancien conseiller, 
dont le succès parait assuré. 

AWALLERS 
La lutte électorale est vive dans cette 

commune. 
La mauvaise gestion financière de 1 Ad­

ministration Patoir et des radicaux dont 
se compose le Conseil municipal, a forte­
ment indisposé les électeurs, qui les 
avaient depuis huit ans envoyés' A la mai­
rie. 

Nos amis libéraux mènent vaillamment 
l a lutte pour reconquérir la mairie, dont 
ils avaient été chassés, à la suite d'une al­
liance entre radicaux et socialistes. 

De tous côtés Je» socialistes, qui n'ont ja­
mais pardonné A M. Patoir d'avoir rem­
placé le citoyen Durre au Conseil d'arron­
dissement, et surtout l'échec du citoyen 
Durre aux récentes élections législatives, 
où le maire de Wallers avait pris une 
part active en faveur de M. Davaine, mè­
nent contre la municipalité sortante une 
campagne très active. 

Pris entre deux feux, M. Patoir pourrait 
bien, cette fois, rester sur l e carreau. 

A DOUAI 
H é o r i m i n a t l o n a 

Sous ce titre, 1' « Echo Douaisien » pu­
blie un article d'où nous extrayons ce qui 
suit : 

Il nous revient que certains candidats de 
la liste officielle ne comprennent pas que 
nous ne les acceptions pas. Ils affirment 
qu'on les Jwge très mal et qu'Us ne .«ont mê­
me pas radicaux. Nous ne demandons qu'à 
les croire, mais qu'ils nous donnent de» ira-
c-.is uu'ils affirment leur respect pour les 

r, , croyance» de» familles dans l'écoie, qu'ils 
-.. .Jel»é ; H. Lefebs-re, ErgolilM. — 13 en gag», s'engagent t accorder »u* élève» de» école» 

J^gm^ ' libres ce qui est accordé, aux frais des con­

tribuable», aux élèves de» écoles laïques, par. 
exemple les bains gTatuits. et nous voterons 
pour eux. 

Nous leur demandions avant-hier ces 
éclaircissements ; qu'ils les donnent ; 
personne ne nous obligeant A croire des 
candidats sur parole, surtout après avoir 
été bernés pendant 15 ans. 

A u s r u j e t d ' a l l l a z i o e a 
Le • Courrier Républicain >, perlant ' des 

alliances de ladite liste Bertin, dit textuelle­
ment ceci : • Nous ne pouvons accepter sur 
la liste municipale des noms désignes psr 
i quelques mares stagnantes a... Les Lirn-
bour, les Comble, les Crombez, Tailliez, Ma 
grez, Héno, Roussiez, Thery. d'Hooghe, lui 
ont été évidemment imposés oar de vagues 
Comités... > 

Il faut savoir quel est le chef de l'une de 
ces c mares stagnantes »• M. Limbour, can­
didat (Cercle démocratique), écrivait, u y a 
•aviron un mois dans le- c Douai Républi­
cain », un manifeste d'où nous extrayons 
ceci : « ...Nous voulons la municlpaUsatiou 
directe ou indirecte de tous les services pu­
blics !... Cela est du pur socialisme ; il con­
cluait par un « appel a tous les républicains. 
socialistes ou radicaux ». Dire que M. Bertin 
a admis ces candidats sur sa liste intitulée' 
«d'Union Républicaine Démocratiqueji. ià- . . . . .^ 
pérant attirer ainsi de nombreuses voix» Jt - , . , . 
compris celles de certains •socialistes-peur 
être. 

Mais, prenons une autre coupure toujours 
du • Courrier Républicain • c'est s i Iniéres 
sant ! I « Il est donc possible que ce pam 
(libéral) ait lui aussi sa liste, car 11 tant-bien 
le dire, et nous sommes d'autant ptus A' TAlf*- " 
pour faire cette constatation que hou» ne'sam-. 
mes pas des leurs, les libéraux peuvent JApi-
Ornement se montrer froissés d» l'intranM-.- . . 
geance dont continuent à faire preuve A Jteui -
endroit certains chefs politiques. 

Nous ne commenterons pas cette ofro&b'' ~ ' 
phrase, ce serait en affaiblir la portée. 

Il était de notre devoir de montrer-a»Je l u --
libéraux ne sont pas les seuls r» à n e - p a r " - ' 
accepter certains radicaux et radtceux-soclo 
listes se trouvant sur ht liste Bertin e* a» à sa . . . 
plaindre de l'éviction svstémetique de-quel-
ques-uns des leurs sur la dite liste. 

AHAMEL 
PRESQUE AUTANT DE CANDIDATS 

QUE D'ELECTEURS 
Hamel, petite commune des environs îîi 

Douai canton d'Arleux, compte 400 hal'i 
tants à peu près et cent vingt-trois électeurs 

Il n'y a pas moins de quatre-vingt-septsàlL^^ =. 
didats à l'élection de dimanche prochain. 

U est probable qu'il y aura ballottage l 

A MARCO EN BARŒTJL 
L'I'nion Républicaine a fait apposer sut ~ 

les, murs, la liste des candidats qui se prf•' * — 
sentent aux élections municipales du' 5 mt̂ l ' * 
prochain. 

AU BOURG. — MM. Catrv Emile, maire ; 
Maréchal Amand, c. s. ; Deroubaix J.-B,. c, 

L A I N I 
nMtali Fwrctiag T.U. RllefS T.B 

MOIS COTE COTE 
n t i . î o 

precéd. Koub. 

Mai 
Juin 
Juillet 
Août 
.septembre.. 
Octobre 
novembre. . 
Necembre. . 
Janvier 
Février 
Mars 
Avril 

Tendance. 
Ventes 

5 8 ï l f '2 

î> CI 
û t w l ^ 
o t>: ir-
o m 1/.: 
û iii 1/ 
5 .07 

o ta 
ô û^l/ 
6 M i/-: 
0 &-' 1/^ 

5 6i 1/2 

c *2 i/a 

COTE 
4h. JJ 

Tourc. 

5 02 1/2 

5 « 1 / 2 

OFFRES 

5 G0 

5 00 
5 W) 

ti fôl/2 
0 H l / -
ô o i 1 / 2 

5 6 Ï 1 / 2 
5 lii Ifi 

— lô 00 
5 57 1/215 00 
5 5 J — 

5 52 1/2 3 »<• & 521/2 

T3.000 k . 

Cours du 2 mai 

La Nuri 

73 
73 1/8 
7J 1/8 
73 1/8 
73 3/8 
73 1/4 
73 ;t/8 
73 1/8 

73 3/4',73 1/8 
73 3/4\-i.-i 1/8 

73 1/4 
7* 73 1/4 

S luieaua 
9 630 b. 

C O T O N S 
Ém 

• • » Uri«*ni 

COTONS 

Calme 
000 b. 

précéd 

11 67 
11 70 
11 83 
11 09 
11 61 
11 57 
Il 5* 
11 58 
Il 00 

-I 

jour 

il 37 
Il 40 
11 46 
11 34 
U t:5 
11 21 
Il Zi 
11 23 
11 2i 

- -

liw-Yor» 

COTONS 

précéd 

It 24 
I l 2» 
i l 38 
11 10 
I l 40 
11 45 
11 49 
11 50 
10 59 
10 51 
1' 51 
1 <J 

jour 

10 94 
10 9i 
11 01 
Il o» 
Il 05 
Il 11 
11 12 
il 20 
Il 13 
11 13 
lt M 
11 20 

Faible Fxible 
12.000 

* 

L I V E R P O O L 

«VIS DE L» JOURNÉE 

1"Avis Baisse 5 à 7 
2* Avis Baisse 0 à 7 
3* Avis Baisse 7 
4'Avis Baissa 8 1 10 
5* Avis Baisse 7 à à 

COTONS JUMELS 

Mois 

JnUn 

préc. 

il 17 

9 23 

jour clôt. 

9 12| 9 15 

9 18| 9 31 

MOIS 

Gourant. . . 
Mai-Juin. . 
J utn-Juillet 
Juillet-Août 
Août-Sept. . 
Sept.-Oct.. . 
Oc l . -Nov . . . 
Nov . -Déc . . . 
Uée.-J.iv. m » 
Janv.-Pév. 
Kév.-Mars. 
Mars-Avril 
Avril-Mai.. 

COTONS 
cours de clôt. 
précéT 

6 15.5 
C 15,5 
« 16,5 
0 17,5 
6 16,5 
6 13 
« lO.f. 
6 09 
6 08 
6 08 
6 08 
6 09.5 

jour 

6 10 5 
0 10 5 
0 l'i 
6 13 
« 11,5 
6 07 
t> 01,5 
6 03 
« 02,5 
6 02,5 
« 03 
« 0 3 , 5 

Soutenue 
Dits . 12.000b Imp. 00.000 

DERNIERS TELEQRAMMia 

N»w-vom. — Cotons. — Recettes prababte» 12.000 balles. «-">«>• p r w - s m 

MO» 
Mai 
Juillet 
Août 
Octobre .... 
Décembre 

Précd. 
10.94 
11,04 
11,08 
11,11 
11,20 

1" av. 
10,92 
10.98 
11.03 
11,10 
11,19 

*• av. v **• 
10,98 . „ . . 
11.04 
11,08 
11.13 .. . . . . 
11.23 

tr ïa l 'àL.arUl fcr I A D Œ 3- " A B * ^ 
Matin. — 10.000 k. à 5,02 J, Mai. — 5 000 k. 

à 5,60, Septembre. — 5.000 k. k 5,62 }, Ttt_ 
Total : 20:000 k. 

Soir. — 30 000 k. à 5,62 l. Mat — 10 00» k. 
à 562 i. Septembre. — 5.000 k. à 5.55 11 Hué» 
— 5.000 k. ù 5,55, Février. - 5.000 k ' « T j » T 
Avril. ^ ^ •" 

Total : 55.000 h, 

file:///-i.-i

